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blematik, dem mehr oder minder statischen geographischen Modell eine
zeitliche Dimension anzugliedern (damit dem Begriff eine neue Quahtät
zuzueignen) wird an keiner Stelle angesprochen. Daher lassen die vorgefundenen

Erwägungen auf eine eher formale Übernahme fremdwissenschaftlicher

Begriffe schliessen als auf eine bewusste Erweiterung
geschichtswissenschaftlicher Kategorien.

Diese kritisierte mangelnde Theoriehaftigkeit der Arbeit von F. soll aber
nicht darüber hinwegtäuschen, dass er weitgehend wissenschaftliches Neuland

betreten hat und in dieser Richtung weiteren Untersuchungen
entscheidende Impulse zu geben vermochte.

Tübingen Uwe Ziegler

Maurice Lombard, Etudes d'iconomie midiivale, I. Monnaie et histoire,
d'Alexandre ä Mahomet. Paris - La Haye, Mouton, 1971. In-8°, 233 p.,
cartes (Ecole pratique des hautes Etudes, VP section. Centre de recherches

historiques, coli. «Civilisations et Societes», vol. 26).

Maurice Lombard, qui s'etait signale ä l'attention des historiens par de
solides articles sur l'economie du haut moyen äge, est mort voici quelques
annees, sans avoir pu mettre la derniere main aux divers travaux qu'il
preparait. A partir des papiers qu'ü avait laisses, une synthese, L'Islam dans
sa premiere grandeur, a ete publiee en 1971, ainsi que l'ouvrage que nous
avons en main, le premier d'une serie d'etudes plus speciahsees sur l'economie
du monde musulman medieval. Deux etudes forment ce recueil. La premiere
est une Liste mithodique des sources orientales et occidentales relatives ä l'histoire
iconomique du monde musulman VIIP-XP siecle). Plus de sept cents titres,
classes methodiquement. Mais il faut prendre cette liste pour ce qu'elle est,
«cehe qui avait ete elaboree par Maurice Lombard» en vue de ses propres
travaux, non une liste exhaustive. Non plus une liste des editions les plus
recentes, mais de celles qu'il avait utüisees. II serait par consequent malseant
de vouloir critiquer ce qui n'etait k l'origine qu'un aide-meünoire pour son
auteur. Tout au plus peut-on se poser la question de l'opportunite de sa
publication.

La seconde etude, qui nous retiendra plus longtemps, donne son titre
au recueil: monnaie et histoire d'Alexandre ä Mahomet. II s'agit d'une histoire
monetaire de la Mediterranee au haut moyen äge. Mais l'auteur, pour etayer
son point de vue, est remonte jusqu'au IVe siecle avant J. C. Ce point de

vue, on le sait, est que l'or circule tres abondamment entre Orient musulman
et Occident barbare, ce dernier etant envahi par le dinar, et que le grand
commerce n'est pas arrete. Ceux qui ont cru ä cet arret ont suppose le stock
d'or mediterraneen invariable, une petite partie en etant thesaurisee en
Occident et la plus grosse partie en Orient. Personne (ou presque) n'a tenu
compte du fait capital que represente, au IXe siecle, l'mjection de l'or du
Soudan dans l'economie mediterraneenne. L'etude de Maurice Lombard est
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en fait plus complexe, puisqu'elle explique aussi le flux et le reflux de l'or
entre Orient et Occident par des variations des taux de changes entre or et
argent, variations produites par l'afflux momentane ou par une soif plus
ou moins grande de l'un de ces metaux en un endroit et en un moment
donnes. Le facteur represente par les marchandises possibles d'echange joue
egalement un röle; les esclaves, par exemple, sont un produit d'exportation
Occidental et procurent de l'or k l'Occident.

Sommairement, l'on peut resumer de la maniere suivante l'evolution des

systemes de frappe (voir en particulier le tableau, p. 122). Avant le IVe
siecle avant J. C, le monde mediterraneen connait le monometallisme argent
et l'Orient achemenide le bimetallisme. L'epuisement relatif des gisements
d'argent de la zone grecque et l'importance que prend Athenes comme place
de commerce - avec afflux d'or perse - amenent l'extension du bimetallisme
ä tout le monde mediterraneen; des le milieu du IVe siecle avant J.C, Rome
herite de cette Situation, mais des le debut de l'Empüe, l'or commence k
s'enfuir, de Rome comme plus tard de Byzance ou des royaumes barbares,
vers le monde sassanide. Or celui-ci ne connait que le monometallisme argent.
Que devient l'or dans cette zone? II est thesaurise, principalement sous
forme de bijoux, donc irrecuperable pour les circuits monetaües. L'Occident
barbare est meme tellement saigne de son or qu'il retourne au monometallisme
argent. C'est dans cette Situation que l'on se trouve au VIP siecle, ä la veille
des conquetes musulmanes. Apres celles-ci, on retrouve un Systeme bime-
talliste aussi bien en Occident qu'ä Byzance ou en Orient. Comment expliquer

ce retour de l'or? Par l'injection, dans les cücuits monetaires mediter-
raneens, de l'or d'Afrique, principalement du Soudan. Teile est, trop
sommairement resumee, l'explication de Maurice Lombard. Elle en vaut bien
une autre, et certains chiffres qu'il avance, notamment les sommes versees

aux fiscs ou trouvees apres leurs morts dans les coffre de quelques princes
musulmans, tant en Espagne qu'en Orient, sont edifiants (p. 154-155). II
decoule de cette Situation un certain nombre de consequences. Ainsi l'impul-
sion est donnee au grand commerce par les pays qui ont l'or, soit, du VHP
au Xe siecle, les grands centres musulmans, «centres dominateurs de l'economie

mondiale» (p. 160). La formation egalement d'une classe de riches
bourgeois manieurs d'argent, qui prefigurent les marchands italiens ou
flamands de la fin du moyen äge (p. 166). Enfin, consequence de ces deux
faits, l'essor urbain dans le monde musulman.

Comme nous l'avons dejä releve, il en resulte aussi pour l'Occident
barbare que l'Orient musulman devient son chent pour certaines denrees que
celui-lä peut produire: esclaves, bois de construction navale, etain, armes
(p. 198). Les esclaves, principalement, sont tres nombreux ä etre vendus
dans le monde musulman: «ainsi un intense trafic d'esclaves se faisait depuis
la Boheme et la frontiere de l'Elbe jusqu'en Espagne musulmane et on ne

peut souscrire ä l'opinion de H. Püenne qui niait tout commerce entre la
Francia et l'Espagne au Xe siecle» (p. 202). Sans vouloir nous lancer k notre
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tour - nous n'en avons pas les competences - dans ce tres long debat
d'historiens, il faut reconnaitre que les chiffres d'esclaves cites nous semblent
assez probants.

II est un point pourtant sur lequel nous aimerions attirer l'attention.
Nous admettons parfaitement que la relance des courants commerciaux soit
due ä l'or du Soudan. Mais ne serait-il pas possible de tenter de chiffrer cet
apport? A notre connaissance, cela n'a jamais ete fait. Maurice Lombard
aurait ete Fun des mieux places pour le faire. Sa mort nous prive, helas, des
travaux qu'il aurait encore pu donner sur ces problemes difficiles, qu'il
avait l'avantage de pouvoü aborder ä l'aide des sources occidentales et
orientales. II ne reste donc qu'ä attendre avec impatience les deux volumes
que ses «heritiers» nous promettent, sur les metaux et les tissus dans le
monde musulman, sujets qui, pour etre moins controverses que celui de la
cüculation monetaire, n'en fourniront pas moins un apport capital ä notre
connaissance de l'economie du haut moyen äge.

Geneve Jean-Etienne Genequand

Andre Guillou, Rigionalisme et indipendance dans l'Empire byzantin au
VIP siecle. L'exemple de l'Exarchat et de la Pentapole d'Italie. Roma,
Istituto storico italiano per il Medio Evo, 1969. In-8°, 348 p., ill. (Studi
Storici, vol. 75/76).

Am Beispiel des Exarchats, das bis in die Mitte des 8. Jahrhunderts den
Basileus anerkannte, aber ein immer stärkeres Eigenbewusstsein zuerst gegen
Byzanz, später gegen Rom und die Karolinger entwickelte, untersucht G.
die Gründe für Selbständigkeitsregungen innerhalb grosser Reiche und für
den Niedergang dieser Reiche selbst. Es geht ihm dabei nicht um den
äusseren Ablauf von der Restauration Justinians bis zum Eingreifen der
Karolinger, sondern um den Wandel der inneren Struktur und die
Veränderung der Mentalität, das heisst in erster Linie um die wirtschaftlich-
sozialen und psychologischen Vorgänge. Ausgangspunkt ist dabei das
Phänomen der «cohesion du groupe». In weitem Umfang werden archäologische,
kunsthistorische, aber auch linguistische Zeugnisse, Geographie, Geologie und
Klimatologie herangezogen. In dieser FüUe der Ansätze liegt der Reiz des
Buches, das in Fragestellung und Durchführung als Vorbild zu ähnlichen
Untersuchungen für andere Zeitabschnitte und Reiche dienen kann.

Im ersten Teil untersucht G. den Raum und seine Bewohner, dann
die Gesellschaft als Ganzes, Ökologie und Wütschaft. Obwohl unter der
Bevölkerung seit 553 die Orientalen im weiteren Sinne - Griechen, Syrer,
Armenier - in der Führungsschicht gegenüber den Lateinern prozentual
noch zunehmen, erweisen sich die Kultur und entgegen früheren Behauptungen

auch die Kirche als eindeutig lateinisch. Als die verschiedenen
Elemente langsam zu verschmelzen begannen, wurde Ravenna sowohl als
Verwaltungszentrum als auch als Zwischenstation auf den grossen Verbin-
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